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François Berléand « Mes ivresses aquitaines »  

Il y a des pêchés qu’on peut assumer sans contrition et même 

revendiquer avec une certaine délectation. Ainsi, son œil se met à 

friser, sa bouche se fait gourmande lorsque François Berléand 

évoque son engouement pour la Nouvelle Aquitaine et ses subtiles 

ivresses. « C’est pour moi un des plus beaux endroits de France. 

J’ai toujours une bouffée d’émotion en y arrivant… » 

Il est né à Paris, mais il jubile en confiant qu’il a été conçu dans la 

baie de Socoa. Il a pris l’habitude de passer ses vacances au Cap 

Ferret chez ses amis Catherine et Michel Devos et peut vous 

décliner toutes les nuances de bleu du Bassin… «On comprend que 

j’aie un attachement aussi fort pour cette région ! Et afin que ce 

lien ne soit jamais rompu, je viens d’acheter une ferme à Saint-

Pée-sur- Nivelle.» 

Être cet automne le parrain des vendanges de la Maison de la 

Nouvelle Aquitaine à Paris n’est donc pas un rôle de composition. 

François Berléand n’a pas besoin de jouer à l’amateur éclairé des 

vins et de la gastronomie de notre terroir, il est la parfaite 

incarnation du gourmet qui sait en savourer toutes leurs finesses. Sa maison dans la banlieue de Paris 

a été conçue pour accueillir et régaler ses amis et abriter une immense cave composée à 80% de crus 

bordelais. 

« Je dois cet amour pour le Bordeaux à mon grand-père qui avait été lui-même initié par Martine 

Teisseire, sa belle-fille bordelaise, C’est elle qui m’a d’ailleurs appris à mieux connaître la ville dont 

j’ai suivi la métamorphose au fil des années et des pièces que j’y ai jouées. Bordeaux est devenue une 

ville d’une beauté éblouissante. » 

Pair de la Jurade de Saint-Emilion, il avoue une petite préférence pour les vins de la rive droite, 

notamment le Pomerol, sans pour autant renier les Pauillac. Et il remercie son grand ami le comédien 

Jean-Claude Calon, qui avait été son partenaire sur le film de Bertrand Tavernier « Capitaine Conan », 

de lui avoir ouvert d’autres horizons viticoles. Ils tournaient à Bucarest, Jean-Claude Calon arrivait de 

Mombrier (33) avec une valise pleine de foies gras et de Côtes de Bourg !  

Le foie gras qu’il a ensuite appris à cuisiner avec Alain Dutournier, le poulet obligatoirement des 

Landes, la lamproie, les chipirons… François Berléand sait ce que son (léger !) embonpoint doit à ses 

passions aquitaines. Son prochain séjour gourmand passera par Mérignac où il jouera « Ranses 2 » de 

Sébastien Thierry avec Eric Elmosnino et Evelyne Buyle.  Elle n’est pas belle sa vie ? … 
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